
Se défendre - 3
quelles solidarités avec les lycéens 

face aux répressions passées et en cours

a r c h i v e s  g e t a w a y 
groupe d’auto-formation collectivE

Dimanche 29 mai 2016 à partir de 14h30
Au bar Le Grenier (salle à l’étage), 152 rue Oberkampf, Paris 11ème, M° Ménilmontant

Les deux séances précédentes ont été consacrées à des 
réflexions générales autour de ce que Se défendre peut vouloir dire 
et à la possibilité d'établir des typologies d'attitudes aux procès pour 
comprendre ce qu'elles impliquent et à quoi elles engagent, à partir 
d'extraits de la liasse 8. Le projet de ce dimanche est, en quelque 
sorte, et vu le contexte actuel de s'intéresser aux travaux pratiques.

On s'appuiera sur divers extraits de la liasse 9, CES Pailleron, 
restituant certains éléments de la défense des lycéens poursuivis 
pour l'incendie de leur lycée en 1973 pour discuter des modalités 
possibles de la défense nécessaire des lycéens d'aujourd'hui 
menacés de poursuites, pour ce genre de motifs ou d'autres, dans le 
cadre de la mobilisation contre la Loi Travail. 

Partir de la lecture de ces textes, c'est aussi se laisser la 
possibilité d'en partir justement, particulièrement cette fois peut-
être, pour aborder avec un peu plus de recul la solidarité face à 
la répression, et son intensification nécessaire.
Liasses disponibles en version papier et sur getaway.eu.org/liasses
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LUTTES SOCIALES
GROUPES REVOLUTIONNAIRES

Si l’austérité et l’état d’urgence posent 
le cadre qui va bien avec la loi El 
Khomri, c’est contre une autre austérité 
que nous voulons lutter avec ce projet 
d'archives, une austérité théorique et 
pratique, qui participe du manque actuel 
de perspectives révolutionnaires. Et 
pourtant, c’est bien aujourd’hui, alors 
que le mouvement contre la Loi Travail 
ne finit pas de commencer, qu’on en 
aurait besoin... Enrichir le présent de 
ce que le passé nous propose, faire 
des incursions dans des moments plus 
intenses de conflictualité sociale, des 
périodes où la révolution était à l’ordre 
du jour, et y puiser ce que bon nous 
semble aujourd’hui, c’est une manière de 
refuser l’austérité généralisée de cette 
dure époque, de réévaluer la pertinence 
des propositions du moment, et peut-être, 
on l’espère, d’en construire de nouvelles.

Pour en savoir plus : permanence le premier 
lundi de chaque mois de 19h30 à 21h30.
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CONTRE 

L’AUSTÉRITÉ

THÉORIQUE

ET 

PRATIQUE

DU MOMENT

Il s’agirait d’aborder ensemble une 
question avec l’aide de quelques documents 
tirés du fonds ou collectés pour l’occasion, à 
lire, écouter, regarder, chez soi ou ensemble 
selon les cas, et partager des manières de 
comprendre, d’analyser, de réfléchir à 
partir de ces matériaux et de tout ce que 
chacun pourra amener d’expériences, de 
points de vue... L’objectif est de contribuer 
à forger l’autonomie politique et pratique 
dont les chemins sont loin aujourd’hui de 
se tracer d’eux mêmes et d’inventer des 
outils de réflexion et d’analyse politique 
adéquats au présent qui font cruellement 
défaut.

Si tel est l’enjeu, il est évident qu’on 
devra se garder de reproduire les formes 
éculées et stériles de la «  formation  » 
pratiquée par un certain nombre de groupes 
et partis militants : ni exposés, ni cours, ni 
séminaires, pas même d’université fut-elle 
proposée comme populaire, pas d’élèves, 
encore moins de maîtres... l’élaboration 
collective doit se construire de manière à ce 
que chacun y trouve sa place, et à ce que 
s’il y a de l’expertise, elle y circule. A part 
peut-être le désir d’en découdre, aucun pré-
requis n’est évidemment nécessaire pour 
venir, et, surtout, aucun pré-requis théorique 
n’est attendu des futurs participants.


